
Bouteille Blues poème de Hénon Loïc 
Ils ne voient dans mon art que des trucs blafards ! 

Eux dont l’inspiration est « compter en million ». 

Quand tous ces grands mariols me lavent au vitriol 

pour m’assécher la tête c’est copain et canette ! 
 

Si l’amour s’en mêle et que mes pieds s’emmêlent, 

jamais je ne décolle toujours rivé au sol. 

Alors pour m’élever, de nouveau exister 

je chante en compagnie du goulot, d’un ami ! 
 

La vie est une chienne, j’te raconte pas la mienne ! 

Utile comme une plume au pays des enclumes. 

Du coup mon réconfort en attendant la mort 

c’est comme partout pareil : un pote, une bouteille ! 
 

Viens donc gentil docteur, toi qui joue le farceur 

en disant que mon foie est usé quand je bois. 

Rejoins-nous au comptoir pour connaitre la foire 

et fais tomber la blouse pour le blues des bilouzes ! 

Symphonie en violet 
 

 

 

Choulet Richard 

 
 


